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tée; on avance, lentement Peut-être, mais sÙremnt et rien d'essentiel n'estouINié. Les leçons s'enchainent et se complètent mutuellemente les moinlaborieux eu-nme subissent l'influence de cette atmosphère d'oet etistravail rr tdDans ces conditions. la discipline est des plus facile. Liqeletavail est mal organisé ou irrégulier, lorsque l'effort Personnel de chacun estinsuffimmen contrôle, les enfants ne sontqutopots seosraealeur tâche, et le maitre est plu trairen~ àbié éir e natqui Se rendent Plus Ou moins compte que le maitre lui-même n'accomplit pastoute sa tâche sont Peu Portés à accepter v*ohltiersq la Punition: ils la subis-Sen, mnais le Plus souvent avecc un esprit de révolte. Ce n'est Plus alors quePar la contrainte que l'instituteur obtient de sots disciples un travail forcé-nien n-soins fructueux Quelle différence avec l'écolier qui s'acquitte volon-tier-s de sa tâche, se préparant à devenir un bon travailleur!Ces habitudes d'ordre et de régularité dans le travail ont encore unegrande importac au point de %,ue moiral. Dans le travail en commun, tous-sont solidaires les uns des autreset nul ne peut négliger sa tâche sans porter,Par li mêème, préjudice ai tous. L'écolier qui est inexact ou irrégulier retar-de Ses cama=rae, en obligeant le nitre à revenir. ou à s'attarder pour luisur une leçon précédemnment faite ou déjà commencée. et il ent est de mêmede celu qui néglige volotairement sa tâche. D'un autre côté, celui qui sedissie, qui inte, U'"gp son travail pour remuer ou pour parler. en perdant çStCfMpSle fait perdre auatrs Etil en estdemêmeas la e:le mu

Pie, ausi fatal à l'école qu'à l'atelier. On a donc bien raison de dire quel'écol est l'apprentissage de la vie et que l'enfant sera comme homme, ce qu'ilaunra été comm écolier. C'est dès l'enfance et sur les bancs de l'école quenus élev doivent faire l'étude pratique de la solidarité et s'habituer à seproccupez. des intérêts d'autrui, autant que de les leurs propres en respectantdhez les autres la liberté du travail1.Dans toutes les conditions de la vie. une régIe s'imoecenstiprd e s e , u i l n i p a l a o e r e c i < > ~ u e ' e f a n t p e u t c o n t r a c te r l ' h i u d e d e l a*snisio à la règle, mais par la pratique quotidien A ce Point de vue.rIffmwene de l'écoe peut être capitale. car. suivant qu'elle est bien ou maltenie, c'est-à-dire suivan que le maitre lui-même s'est astreint ou non à lasoumiss *ion la règle. l'enfant s'ev soumettra lui-même. De même que pourle travail, il prend peu à peu l'habtude de venir à l'heure régkementilr et derepir toutes les obligatin de sa vie d'écolier, puis il1 le fait volontaire_ment et avec réfiexion.Il n'est pas jusqu'à rordre et à la rélZularité dan.% les nmvem,.q d'en-'Semble, soit pour l'entrée en classe- soit Pour la srtie nu pour les différent."Serice scolires, qui n'exercent leur influencve au point de vue éducatif,PuisqUe, là encore, tous sont solidaires les uns des autres
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